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Visitetous les jours:à l'Hôpital de St- 
Boniface. 


Ne passez à Winnipeg sans voir les terrains 
da co Ptment et des chemins de 3 vous d 
informations pour ce qui en est des 


és de plecements. 

Fa R-2, DES 304 Main Street Winni 
Premier et Ministre de l'Agriculture _—— peg 

et de l'immigration Vis-à-vis la gare du 
| soiguen Canadian Northern Railway 
PTOSRPH RER JAS HARTNEY “Sy oasis dès tàspm 
ë ‘ eh 

178 Ave Logan Winnipeg, Man, 77 York Street, Toronto, Ont. | Visite ous les jours à l'Ho, itai de Saint- 


Tetephone 2247. 


(rencrale Trantlntiqe Dr. LACHANCE 


SFECJALiTE : 


CHIRURGIE ET MALADIS) DE 
LA FEMME 


LIGNE FRANCAISE 


heures a m. de New-York au 
“ France.” 


Compagnie 


# rt tont les jendis à 10 
UE y ads Havre . 
MeGEEVY BLOCK 


4 La Savoie. -s...ere mere. 
Re soove sosssees mn ses ce 29 ” 258} Avenue pu Porracs, WixxiPsG 
ire Tu, Al : OV CONSULTATIONS : 1 à 5 P. M. 
à a are RER 7° Oct. La Da VOÏO.-e0000 cor vuu000 19 Nov. Tel. 7204 
ide > - 
is Paquebots à deux hélices. Traversée rapi ; 
à aa JS. LÉCOMTE, 
titine 
pa Notaire Public. 
“ Henri Cusson, Agent: MR 
wl Bureau TEMPORAIRE À SA RESIDENCE Dans Tode les D ; 
L 2 ., 
ÿbe ue du Cottage, - * ST. PBONIFACE| “Amar anétba 
re Telephone 2754 197 RUE LOMBARD - Winnipeg 
in 


Telephone 884 B. de P. 819 


A. J. H. Dubuc 


AVOCAT ET NOTAIRE 


216 Aven:e du Potage tCct Sud) 
âme porte de la Rue Main 


BLoc pu Trust & Loan 


ARGENT A PRETER--Placements de fonds privee 
Telephone 334 


TOUJOURS 
ET PARTOUT DANS LE CANADA 
DEMANDEZ LES 


Josxra BERNIER. B. W. H. Kxorr 


Noxi BenniëR 
Bernier, Kuoit & Bernier, 
(Argent à prêter sur hypothèque) 


AVOCATS. 
Chambres 512-514, Bloc McIntyre 
Rue Principale, Winnipeg 

Tel. No. 2079 


On fabrique ces allumettes à Hull depuis 1851—et pen- 
dant ces 57 ans, l'article a toujours été amélioré ; aujourd'hui, 
‘c'est la perfection; cette allumette n'est pas surpassée par 


aucune autre. 


Vendue et emplayee parlant dans le Canal 


3. W. Wilton, LLB. E. 3. McMurray, B.A LLB 
L. À. Delorme, B. À. 


ROBINSON 488 "rer 


HEURES DE BUREAU 
SAINT-BONIFACE WINNIPEG 
Cnaupex Cnausre 712 
BLOC du COLLEGE | BLOC McINTYRE 
des5à6pm. et 
de 7 à 9 p.m. 


398-402 RUE PRINCIPALE, Winnipeg, Man. 


= 


Hardes Faites d’automne 
Uu nouveau costume, une nouvellle jupe, un nouveau Pour Sepiembre 


manteau—quelle femme n'a pas besoin d'un ou des trois mor- 
ceaux ; et quel magasin vous offre plus de facilité pour acheter 
ces vêtements. Pour mardi nous offrons des valeurs excep- Seulement 


tionnelles. 


de 9 a.m. à 5. pm 


Ce —— 
is de fourrures pour Robes d'interieur pour dames—F.ites 

Manteaux amples, eatièrement dans 1e dernier goût, avec voianis sur ks 

deubiés avec coliet et iarges reverside Thi- épaules, surmontée d'une gimpe crème, 
bet blanc ou noir de rät où zibahne de Co | longues manches avec poignets à remplis, 
lombie, Couleurs : cardical, bieu marin, | la jupe a un large volant. Couleurs : bleu 


meta mr 120.00 00 


yeux scientifiquement 


RME TE tion 
sorties pour dames—sites dans | Blouses dames-—Dans les grandeurs 
toutes e rnières moles; garn e: de biais de 32? à 36 suiement, en iswn blanc °n et ———— 
poutons. Coulen. 3 noir bieu marin | faites de afférentes manières. Quriques. . 
À at, cardinal, aussi carreaux indé: | anes avét df"la broierie et de la dentelle R. A. MCRUER 
ete , Chimisie Optiei 


are. 14.50 ire técai"" 90 
meet 


et de jeunes filles—Er Pyjamas Pouf dames -En fannelieiis de 


Japes d'enfants ; Service de Nuit 
purger en _ 9 76 aan 2,25 


‘bibliothèque pieuse en miniatu- 


Nous donuerons des lunet- 
tes de $500 pour $4.00, et | lière, car ce Manwel vient résoudre | sion et de reliure. 
des lunettes de $3 50 pour|nn problème compliqué jusqu'i- 
$2 50. Nous examinons vos ci, combler une lacune que tout 
et le monde déplorait, et qu'on dés- 


nous garantissons satisfac- 


di ATENUE PRONENCEIR, - - SL. MIAU| manches de l'année, pour le|dien de qualité supérieure, cha-| 4, errain à deux-milles et demi 


racsrnons 5604 | totalité du propre des saints ; les couture sur nerfs, ornements sur | VIN. 


Alloway & Champion 
Maison Etablie en 1579 

Banquiers-Agenis pour Compagnies Maritimes 

63 Traites émises sur toutes les 

principales ville d'Europe. 
Argent transmis par la malle 

vu le télégraphe. 

Billets par toutes les lignes 
océaniques, y comprise la 


Compagnie Générale Transa- ‘ 
tiantique. 


Argent etranger achete 
et vendu 


667 RUE MAIN 
WINNIPEG. 


cousidérable des plus belles priè- 
res indulgenciées, d'après les 
textes authentiques. Partie 
neuve et d’une richesse peu 
commune. 


Or, le Canadien-Framçais en 
question s'appelle Brown et est 
Ecossais d'origine. Il va sans 
dire qu'ilne parle pas un mot 
d'anglais, encore moins de gaéli- 
que, et qu'il ne connaît que la 40 Les Chants Sarrés en no- 
langue française. tation moderne: le ÆAyriale de 

C'est un css curieux de fran- | l'édition vaticane et celai de nos 
cisation dont iky a des exemples éditions conadiepnes, avec addi- 
assez nombreux, paraît-il. Aultion de signes rythmiques, per 
débat de l'annexion, le gouver- | mettaut d'exécuter à volonté et 
nement britannnique cherchaà|avec grande facilité, tont chant 
faire de l'anglisisation en mari- | d'église d’après la récente mé” 
ant aux Canadiennes-Françaises | thode bénédictine. Les hymnes” 
d'anciens soldats anglais ov écos- | Proses et séquences de l'Antipho- 
sais qu'il établiseait dans cer- | #afre ; les psaumes avec leurs 
tains districts. C'est le contrai- | tous respectifs. Un calendrier 
re qui arriva. : Les enfants par- | indique pour chaque dimanche 
lèrent la langue de la mère,et|et fête de l'année l'ordre des 


EPICERIE NORMANDIN 


MESDAMES ET MESSIUERS, 


A cause des réparations que j'ai été obligé de faire à 
mon magasin, je n'ai pu ouvrir semedi, tel que je l'avais annoncé, 
mais aujourd'hui mon magasin est ouvert et je suis en position de 
vendre tont article dâhs ma ligne à meilleur marché que n'im- 
porte où ailleurs. Jugez-en plutôt par les prix ci-dessous : 

Sucre gränu'é 18 1bs. pour $1.00 | Fèves au lard, Clark, la bolte 6} et de cts. 
Cassonade blaoche 19 1bs. pour cts. 


À 00 | Figues, 1 bre qualité, la 1b 

au bout de deux générations, | psaumes et le ton propre à cha- | Tomates, a hote Sn D le. ere 
: : : si à sn. | Pommes sèches, la 1bs 10 cts, | Poires, séches, la Ibs. 15 ct 

tout vestige de saxonisme était cun avec inflexion aux médian Soon Acier: le. ps ts À TS à he h Er 

verdu. Et c’est pourquoi l'on|tes et aux finales. Eufin plus | Beaux raisins, en paquet 10 éts. | Café vert, la Ibs. il cts. 

rencontre aujourd’hui des Cana, [d'une centaine de motets an or joe gr Roi eu Ltpigt bete dires 


diehs très résolument français de à la Sainte-}Macaroni, la ibs, 


Saint-Sacrement, 8 cts. | Soda à layer, la lbs, 4 cts, 


+ : À : Starch, la 1bs. 8 Mélasse Barbades, le gal. t 
langue et desentiment qui s’ap- | Vierge et aux Saints sont accom- | Riz, an, db pour 25 "4 Vinaigre de vin Blanc, le al. 40 ets. 
pellent Campbell, . Robinson’! pagnés d'un tableau donnant Pois cassés, 6 Ibs. pour 25 ets. | Vinaigre, Malt pure, le gal. 40 cts. 


Smith, ou Donald on Brown, |cinquente combinaisons pour les 
comme celaï qui fat présenté au |saluts. Les maîtres de chapelle 
prince de Galles … sont. priés d'examiner cette par- 
; tie du recueil. c 
Uns\Nouveaute 5o Les Cantiques : au nombre 
in de près de 170, tous faciles d'ex- 
écution. Musique et paroles ont 
été l’objet d’attentions judicieu- 
ses et l'expérience des maîtres de| 
Prêtres, communautés, laiques | chapelle les plus compétents a 
de tout âge et de toute condition | été mise à contribution. Aussi 
vont se réjouir. les cantiques adoptés sont-ils vé. || 
Enfin il s'est trouvé quelqu'un |ritablement un choix entre les |E}} 
pour réaliser ce qu'on attendait | méilleurs. Mélodies très chan-|f} 
en vain depuis si longtemps. tantes, paroles toujours dignes et 
Un petit livre, récemment im-| fidèlemsnt rythmées, disposition 
primé dans l’une des grandes im-|très heureuse des couplets sous 
primeries d'Europe, va opérer|la musique même, tefrains en 
parmi nous une évolution paci-févilence, ete. Et comme ce 
fique et éminemment salutaire. | Manuel est une œuvre canadien- 
Ce livre a été préparé par un | ne, destinée aux Canadiens, on 
Canadien français pour les Cana-|ne sera pas surpris d'y trouver 
diens-français. Il porte l’Impri-| une quinzaine de cantiques nou- 
matur de Mgr de Montréal, et s&| veaux, inédite, spécialement 
vend aux bureaux du Messager | composés pour le Canada et ay- 
r objet nos grandes dévo- 
pays. _ nationales.  L'accompa- 
Sous un format commode, por-| gnemerit —en préparation— per- 
tatif, artistique, ce volume com-| mettra, Ne porter un jugement 
prend la matière de quatre ou| motivé) sur cette intéressante 
cing gros livres ordinaires à 350 | partie du recneil qui est, on l'i- 
pages chacun. Sans contredit, | magine, l’une des plus soignées. 
c'est le plus beau Manue! de piélé|. Le nouveau Manuel contient 
le plus complet à tous égards! 1350 pages dont 700 en wusi- 
encore offert au public. que. “Il n'est pas plus volumi- 
La table des matières peut|neux qu'un Paroissien ordinaire 
seule donner une idée de la ri-|et se glisse facilement dans la 
chesse du conthnu. (C'est une] boche. La typographie moder- 
ne et l'emploi du véritable pepier 
re, le plus joli et le plüs utile | ;ydien, qui révolutionnait nague- 
cadeau qu'on puisse offrir à|re l’art du livre, ont permis de 
n'importe quelle personne et, en | réaliser cette merveille. 
particulier, aux élèves des cou"| Eufin comme l'éditeur ne vise 
vents et des collèges, etauxen-| ,s à la spéculation commercia- 
fants de la première communion" |}, mais se contente de travailler 
Les maîtres de chapelle et pour l'art. et pour Dieu, il exige 
tous ceux qui s'intéressent à la| que le Manwe! soit détaillé aux 
musique et au chant religieux | conditions suivantes, c'est-à-dire 
l'apprécieront d'une façon parti- | bresqu'au prix coûtant d'impres- 


Je garantis mes marchandises de première qualitée, et si elles 
ne vous dunnent pas satisfaction, votre nt vous sera remis. Ne 
vendant que pour du comptant, je suis en position d'acheter bien 
meilleur marché et ainsi vous faire profiter des escomptes Le j'ob- 
tiens. Espérant que vous viendrez profiter du bon marché. 


Je demeure, votre serviteur, 
H. NORMANDIN. 


PLEINE D'INTÉRÊT POUR LES CA- 10 AVENUE PROVENCHER. 


THOLIQUES DU CANADA 


—— 


en 
L°4| Couvreurs Metaux 
SPECIALITE 


Travaux DE CHAUFFAGE ET PLOMBERIE POUR LES ÉDIFICE 
Pugzio, Ecxses, Couvenrs, Erc. 


et Graviers 


Manufacturiers d’Echelles de Sauvetage 


510 RUE DES MEURONS, - St. Bonifies, { T°. 7°%% 


Au Magasin dec 


LIQUEURS DE ST. BUNIFACE 


Toujours en main un assortiment varié 
de Vins, Whiskies, Bières, Eaux Graseu- 
ses, Cigares et Cigarettes, Pipes, etc.etc., 
en gros et en détail Attention toute 
spéciale aux ordres par la malle. 


| Satisfaction Garantie 


LAVOIE & Cie 
depui Di 9563. No. 26 Rue Dumoclin, Si. Boniface, Man. 
de 1350 pages, 1 1-8 pouce d'é- 


pai-seur, papier indien, couver- plats, dorure sur tranche, custo- Dr À H 
ture souple, coins ronds, tran-| 4e en chagrin. ° Ale 


espérait presque de voir jamais 


| Rondeau, 
disparaître. 


Le nouveau Manuel contient ps senpe. PRIX : $2.00 l'unité ; $22 00 la Médecinget Chirurgien 
une seule couverture : PRIX: #15 l'unité; #12.50 | douzaine. ce pnesent 
ne msn roman: mél la dune: ER ME U caet. MUSSAGER CANADIEN, [MALADIES DE LA PEAU 
res liturgiques; évangiles, épi-|. Edition de luxe —Mème furmat, rue Rachel, Montréal. Une Spéciahté. _ 
D 


oraisons pour tous les di- | 1 d'épaisseur, papier in- ù 
tres, po pouce d'épai —A vendre où a louer: 5 acres | 04, MpREs 418-420, BLoc SOMERSET 


Coin des rues [Portageget Donald. 


commun des saints et la presque | grin premier choix, dos souple, | de ja Ville. S'adresser à A. Gavr- 
Tél 794 


«4 M2 ar 


niprg. « été l'événement de ls se- 
maine. 
M. Ames a parlé avec un cal- 


me parfait ; il n'a pes fait une 


seule affirmation qu'il n'en pro- 
duisit la pr-uve immédiatement. 
11 s'est contenté d'un simple ez- 
posé des faits. Tout plaidoyer de 
sa part eut été inutile: l'audi- 
toire tira lni-même ses conclu- 
sions. Tout était si clair que 
même les plus fanatiques amis de 
M. Sifion ne purent s'empêcher 
d'sdmettre que cette formidsble 
documentation. srrachée à grand” 
peine des tiroirs officiels, consti- 
tusient un réquisitoire écrasant 
contre l'ancien ministre et sa fa- 
mille. Singulière conférence 
que celle qui s'étaye et se pour- 
suit avec la logique d'une propo- 
sition de géométrie. Quod erai 
demonstrandu«, aurait pu dire en 
finissant ce professeur d’honné- 
teté publique ! 

La mauvsise humeur du Free 
Press est intéressante à observer. 
Le Free Press est l'organe de M. 
Sifton; on peut donc regarder 
ce qui s'unprime dans cette 
feuille comme la réponse de M. 
Sifton au procès publie où il f- 
gure comme manière d'accusé. 
Les démentis n'y peuvent rien : 
M. Ames a produit des docu- 
ments qui soni officiels, qui por 
tent l'estampille des bureaux et 
la signature des fonctionnaires 
per lesquels ils ont passé dans 
un temps cù personne pouvait 
prévoir qu'ils deriendraient pu- 
blics. Que le Free Press s'em- 
ploie à affaib'ir la portée de ces 
effrayantes révélations, c’est tont 
naturel. Il est rare qu’un pri- 
sonnier coupable ne plaide 
son innocence même en s'ache- 
minant vers le cachot. Mais 
tous les démentis de M. Sifton, 
de son beau-frère Burrows, de 
ses cousins, de son journal, ne 
détruiront pas la preuve que M. 
Ames a produite. À moins de 
nier les axiomes de la mathéma- 
tique, les règles de la logique, la 
signification des mots et le sens 
même de la vue, on ne peut que 
conclure à la culpabilité de la 
genie siftonienne. Jamais avons- 
nous va au Canada plus solen- 
nel accaparement clandestin. 

Et croyez-vous que la presse 
libérale va séparer la cause dn 
gouvernement de celle de ces 
brebis galeuses? Pas dutout ! 
Des messieurs qui prétendent 
tenir à leur réputation d'intégri- 
té personnelle, dés bons vivants 
qui condamneraient sévèrement 
uu pauvre diable coupable d'a- 
voir volé un pain ou une bou- 
teille de vin, défendent ungusbus 
et rostro cette monumentale es- 
croquerie. “Or me poursuit, dit 
le pirate, parce que je fais la 
chasse humaine sur une modeste 
barque; si j'avais une flotte on 
me proclamerait conquérant!” 

Nous appelons l'attention de 
nos lecteurs sur cette mentalité 
coupable de la presse libé- 
rale. Les chefs du parti li- 
béral, au lieu de répudier Sifton 
comme un cerrupteur et un cor- 
rompu, lui offriront la candida- 
ture de Brandon ! 

Heureusemeut que tous les li- 
béraux ne sont pas de cette 
trempe. Les soldats valent 
mieux que les capitaines. Beau- 
coup des anciens lutteurs de la 
grande armée libérale déclarent 

se iaver les mains de ces scanda.. 
les et répudient toute complici- 
té, même de sympathie, avec les 
intéressants industriels que la 
lanterne de M. Ames a jetés sur 
l'écran. Des milliers d'électeurs 
de l'Ouest, qui votaient pour le 
gouvernement actuel feront vol- 
te-face, cet automn:z et s'uniront 
à l'opposition pour débarrasser 
la vie publique canadienne des 
vampires qui s'engraissent des 
labeurs de la foule. | 
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Traître en 1896, il le fut enco- 
re en 1906. 


fiques, D rome ed als . | Ce sont ses amis qui nous ont 
ms. ri, Évrui rs L'hon. M. Roblin arrive au-|"olé tous les droits que nous 
Le gouvernement Lenrier a/|jourd'hui même à Halifax où il|*"ons perdus depuis quinze ans, 


adressers la parole en compa-|°t c'est Ini qui a sanctionné tou- 
miers-ministres conservateurs] Le document qui accepte 
des provinces de la Colombie |°°mme règlement définitif de la 
Anglaise, d'Ontario et du Nou-|dmestion scolaire manitobeine, 
veau Brunswick. M. Borden | le compromis qui laisse nos com 
sera appuyé des premiers-minis- | Patriotes à la merci de la persé- 


gne. 


Elles appartiennent au peuple ——-—-— Lee 
canadien et elles doivent servir à LE DANGER her encore d> Wilfrid 
ses intérêts et à ses besoins fu- - . 


turs, 

Mais le gouvernement, parais- 
sant oublier cette vérité pour- 
tant bien simple, a morcelé et 
laissé piller le domaine public 
pour desfins de patronage. 

De riches terres arables, des 
terres à pâturages, des conces- 


a —— 


Qui lit la “Presse depuis quel- | défier, c’est WiHrid Laurier. 
ques semaines ne peut plus dou- 


générales. 
La feuille vendue et reven- | nement. 


: : : due, dirigée par un agent direct ee — 
sions forestières et des mines de . sp . 

charbon d'une valeur de plu- de Sir Wilfrid Lonries, nt tee La flotte anglaise 
sieurs millions de piastres, ont |*"°© s0n hypocrisie habituelie 


été données pour des chansons à | °°tte Campagne de préjugés qui 


des favoris politiques, qui. du 
jour au lendemain, réalisèrent 
des fortunes princières au dé- 
pens du peuple canadien. 

Citons aujourd'hui une de ces 
nombreuses affaires. 


CELLE DE La VazLée DE La 
SASKASCHEWAN 


Vers 1900, l'immigration et 


sement des Canadiens-frahçais. 
Parce qu'un individu, qu'elle 
quahfie elle-même de “fou fu- 


MENTATION 


vage de l’Ungava à la province lement, de quatre cui 


par suite, la demande des ter- | dre l'influence ae ge même modèle sont en voie d’a- 
se” qu à perdu notion de t d M d: | Le 
. oil nt de she en ve | D rs ru “Dee nomme “Couvent de Sainte-An-[P18 de roses saus épines, l'inclé.|X. Demers, de la paroisse, un joii 


ses sonores pour inViter les Cana- : ne des Chêues”’ Les choses se . k 
diens-français à se protéger. Et, . Mie Act di. sont faites à la manière que tout ché plusieurs_élèves de venir à madame Edmond Perron, un 
comme de raison, le seul moyen te dati te dits chrétiin bien né doit faire.|©®5 Campagnes de jadis et a fait | missel des morts, par MM. Des- 


de se protéger, d'après la “Pres- | cadre plus forte qu'aucune es- 


rains, augmentèrent considéra- 
blement. Les acheteurs é*aient 
nombreux et les prix avanta- 
geux. Sur Ja ligne du chemin 
de fer, de Regina à Prince-Albert 
se trouvait une étendue de 115 
milles d'excellents “homesteads”, 
L'agent du gouvernement” fit 
un rapport favorable sur ces t-r- 
rains en 1902. Des lots appar- 
tenant à des compagnies de che- 
mins de fer et situés dans des 
régions moins désirables se ven- 
daient alors de $3.50 à 5.00 l'a- 
cre. 

Le gouvernement, trois mois 
après le rapport de .son agent, 
vendit, sans aucun avis public 
ni soumission, en mai 1902, 
250,000 acres de ces terres à une 
compagnie qui avait à sa tête 
M. A. J_ Adamson, aujourd'hui 
député de Humboldt, et d'autres 
politiciens, L: prix fut de $1 00 
l'acre, payable pour la moitié 
en actions provisoires (valant 
probablement de 25 à 50 pour 
cent)avec une option de cinq ans 
pe" compléter les paiements. 

Compagnie avait le choix 
sur une éteudue de 750,000 
acres. Elle devait établir dou- 
ze colons sur quart-sections 
de chaque ville dans cha- 
que canton de sa concession. 
Les colons devant acheter im- 
médiatement d'autres terrains 
de la Compaguie, cette coudition 
n'était pas onéreuse, 


se,” c'est de voter pour Sir Wil- 
frid Laurier. 

Le beau bouclier, en effet ! 

À quoi nous s:t-il servi lors- 
que son ami Greenway et son 
protégé Sifton se sont rués sur 
les catholiques de l'Ouest ? 


cadre allemande. < 


tion de la flotte anglaise. 


euse, écrit : 


langue française ? 


pour les équipages ? 


lorsqu'il s’agit de conserver nos | homent fort actuelle. 


publique ? 
Où était-il lorsque pour rem- 
placer le sous-ministre canadien- continuons 


bres croissent jusqu’au ciel.” 


res Canadiens-français d'une au- 


tre compétence que ce nouveau merce. Quant 
venu ? 


chaque fois qu'il s’agit, non pas | soin.” 
d’une taveur—nous n'en deman- 
dons pas,— mais de nos droits ? 


du drapeau français ou à la pen-|ges des vaisseaux existant, la 
sée de l'extension de notre race, | “Deutche Zeitung” ajoute : 
Cela peut être amusant ou aga-| “John Bull ne manque pes 
çant suivant le tempérament du d'argent ni de bateaux, mais il 
lecteur ; mais, en bonne vérité, | marque d'hommes, tt, en face de 
qu'est-ce que cela peut nous fai-|]a menace anglaise de bâtir deux 
re? Le danger ne vient pas de “Dreadnought” pour chaque 
ce côté-là. vaisseau allemand, il n’y a qu'à 
Ce ne sont point des exaltés | hausser les épaules” 
du calibre du correspondant du 
“Herald” qui nous ont vaincus 
sur la question manitobaine et 
sur la question de l'Ouest ; nous —— 
avons été victimes de la trahi+| Malgré tout ce qu'on peut dire 
son des nôtres. Or, le pire de | le pro:ureur général de la Sas- 
ces traîtres, le plus méprisable | katchewan,l'hon M. Targeon n’a 
et le plus odieux, parce qu’il mit | pas rem, orté une très éclatante 
tout son sang et tout le prestige | victoire dans Duck Lake. 
de son nom à nous tromper, n'a-| La vérité, c'est qu'un candidat 
t-il pas été Sir Wilfrid Laurier étranger, parfaitemeut inconnu 
lui-même ? jusqu'au jour de la nomination, 
Le danger, c'est lui. a failli infiiger une défaite au 
Qui a trahi, trahira! ministre. 
Et l'on dirait qu'il tient à Quatre-vingt quatre voix de 
honneur de majorité, dans de telles circons- 


La Compaguie avait le grand 
avantage de donner aux ache- 
teurs probables le meilleur 
choix dans les 750,000 acres 

Quoiqu'on ne dût accorder 
lestitres des terrains qu'après 
gre la Compagnie eût rempli 
toutes ses obligations, M. J-G. 
Turiff,beau-frère de M. Adamson 
et commissaire des Terres à Ot- 
tawa.émit, sans aucune autorisa- 
tion, et avant que la compagnie 
se fût corformée aux exigences 
de la loi, des lettres-patentes 
pour une étendue de 150,000 
acres. Dans l’espace de près 
d'uu an, la Compagnie avait 
vendu ces terrains de $6.00 
à $1200 l'acre faisant ainsi en 
moyenne un profit de $8.00 
l'acre. 
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Dans la Saskatehewan 


tres provinciaux dans ss campa- | Cntion ne porte-t-il pas, à côté Ta 


i | séri inez électi l'auditoire. À : 
On peut se moquer du fou qui sérieuse aux prochaine: élections| Par 
AU POINT DE VUE DE NOTRE BACE | écrit dans le “Herald”, de Hali- | Sénérales, les conservateurs fran-| La lettre de Mgr Dugas, V. G.|par Mile A. Dubuc a M. le Curé 
fax, mais celui dont il fant se | 9*is de la Saskatchewan pourront|de  l'archidiocèse exprimant le|comme fondateur, par Mlle C. 


immi des élections |sans indice de repeutir, il reste à x a 
L le danger pour ess L'Eve. | Vrait s'atteler sans le moindre re |re a à cœur tout ce qui concerne |Grises, par Madame E. Desautels 


consiste à faire croire que la dé- LES JOURNAUX ALLEMANDS SE 
faite du Lauriérisme sera l’écra-| MOQUENT DES PROJETS D'AUG- _—— 


A . 26 août dernier. Cet entrain et ‘ 
29 he d ‘ . 
rieux"” étonné que M. Lanrier| Londres annonce ces jours a [cette joie, qu'on voyait ryyonner| (sis ét courtois, des dames de La |nous avôhs remarqué autour au 


ns à : : i rétaient générensement | bel ostensoir, un magnifiqu: ci- 
rle d'ajouter le territoire sau- , : . [sur toute la paroisse, étaient dus | Paroisse p ; * , gniuq 
ARE que l'Angleterre dispose actuel à la reconnaissance que témoi-[leur concours pour expédier le |boire et un riche calice présen- 


de Québec, s'imagine que le pre- site du t “Dresdnoughi gnaiént les anciennes élèves à 
mier-ministre veut par là éten- que deux RARES orme dull-ur “Alma Mater” à l'occasion ble, Aune, un beau missel de 1908 


Ler journaux de Berlin se mo” à 
quent des projets d'augmenta- sont ouvertes par une grand’- 


La “National Zeitung,” offci- 


A i rt-il 1 i i ter J 
nes He ris ou “oser RE eus me, comme sons-diacre ; le chant} diner auquel aésistait la même|communauté toute entière. 


Cette | 2 été la tâche des anciennes élè- 


De quelle utilité nous est-il ‘question est devenue déjà en ce 
Donc. il 
positions dans l'administration n'y a pas de danger “que les ar- 


“Gardons notre sang-froid, Gratia Gir 
à agrandir notre 
français des Travaux Publics on | flotte dans la mesure qui nous 
est allé chercher un jeune an- semblera la bonne, non pour at- 
glais, au mépris de fouctionnai- taquer l'Angleterre, mais pour 
protéger nos côtes et notre com- 
aux bons con-; 
seils que l’on nous donne en An- 


Que devient-il, ce bouclier, gleterre, nous n’en ayons nul be- ve des Sœurs Grisos, aujour- Dubuc; A. Guichon et G. Laser- | Merci aussi à Delle Mélanie Har- 


Er: 
à des prix défiant, toute compétition, 
Corde a lieuse Bir Twine). 


à l'établissement, Montage de Poële 
Le à air chaud 


Meubles, etc. Couchettes en fer, Mate- 
FAMEUSE MACHINE ©. 
LA NATIONALE AGENTS D'ASSURANCES CONTRE LE FEU 


cm. _ ALLAIRE & BLEAU 


La plus Simple 
La moins dispendieuse 
S+- Boniface 


LA plus facile a operer 


M. 
a 


bien glorieuse pour monsieur! bienfaits qu'il avait reçus de son|plômes de troisième classe et 19 


père spirituel et ‘des Bo 
usfi Préparé plusieurs 
énoncès en faveur d'arie bonne |élèves pour leur diplôme de mu- 
C'est notre conviction sincère éducation chrétieunet-ont été sique. 11 a donné l'instruction 
qu'avec une organisation un peu|clairs, précis et fort appréciés | à près de 1800 élèves. Ensuite 


il y eut bouquet de fleurs offert 


faire passer un mauvais quart|regret de ne pouvoir être pré-|Lacerte à la Revde. Mère Despins 
sent à cette fête quasi diocésaine comme représentante de la Su- 
C'est un travail auquel on de-|dénote que Mgr le Grand Vicai- périeure Générale des Sœurs 


tard. 
mn ne eu 


Chronique de la Provincel<hancelier représentant l'Arche-|1es ces charmantes agapes, M. le 
vêque, M. Béliveau est un ami |Curé sut comme toujours, trouver 


reconnu de l'éducation. des termes heureux et symupathi- 
À midi, megnifique lunch ser- ques pour remercier ses ancien- 
vi au Couvent auquel assistaient | nes élèves. 
Une antre sgapn s mis la pa-[les membres du clergé et les an-| Parmi les nombreux cadeaux 
roisse de Sainte-Anne en liesse le[Ciennes élèves de la communau-|offerts à l'occasion des noces 
té. Au milieu de, çet entrain |d'argent de notre beau couvent 


à Rév. Sœur Lagarde, comme 


a 


SAINTE-ANNE DES CHENFS 


service de la cuisine et de la ta-|tés par M. le curé Giroux, de Ste- 


u 25ème anniversaire de cette Mais dans tontes cho-es on par M. le préfet Richer, deux ri 
florissante institution que l’onl'°it l’adage qui dit qu'il n'y a|ches candélabres, par M. le Dr F. 


mence de la température a empé- | voile pour bénédiction par M. et 


Comme les anciennes élèves d'u-["2"0ncer au ‘projet d'avoir le|marais, Fils, de Montréal. Les 
ne institution font revivre leslliQue-nique sür le maguifique |anciennes élèves qui ont voulu 
souveuirs du passé, les fêtes se[°t Poétique parterre du couvent, | manifester d'une manière tangi- 
À trois hearës, Salut solennel |ble à leur Alma Mater un sou- 
messe chantée, à 9 heures préci-[dofiné par M l'abbé Giroux, cu-| venir ont fait un princier cadeau 
ses, par M. le Curé R. Girouxl'é de la Broq rie, assisté de dia-| d’un ciboire marqué à un prix 
assisté comme diacre par M. le|°re et sous-diacté. Le soir, à 6|supérieur. La présence des an- 


Lai elle Dove Curé Alex. Giroux de la Broque- heures encore sôns le toit hospi-|ciennes élèves religieuses ont été 


rie et par M. l'äbbé Eug. Lero |talier des Bonnès Sœurs, grand |la cause d'une grande joie à ls 


famille du midi. ‘A 7 heures et 
ves du courent.  Remarquons demie P. M. ou nous régalait | le bonheur d'assister à ces beiles 
de suite les noms de celles qui d’une belle séähce donnée par|fêtes de noces d'argent du cou- 
viennent à la mémoire qui selles anciennes élèves. Le dialo-| vent de Ste, Anne assister aussi 
sont distingnés par la beauté de[£ue de la fondation du Couvent | à ses noces d’or ! 
leur voix: Mme Bélanger (néelfait par des élèves a été un vrai! Je ne veux Pas vous ennnyer 
ard) Mme A Houde, de| chef-d'œuvre littéraire, plusieurs | par la longueur de cette cor:es- 
Giroux, Mme Laurin, etc. grands chœurs’ exécutèrent de pondance, mais aussi je ne veux 
Mais le clou de tout, à l'ouver. | magnifiques morceaux dont l’un | couper si court pour oublier que 
ture de ces belles agapes, (sans|füt la chanson des noces d'ar-|je dis remerciements de cœur à 
parler de l'office divin) a été lel&ent de M. le curé Giroux, chan-|nos bonnes sœurs pour toutes 
bijou de sermon donné par M. tée en 1893. Soliste, Mile Dal-|ces paroles de reconnaissance à 
l'abbé L. Gonzague Bélanger en- [125 Gagnon. Dac*instrumental : | leurs ancisnnes élèves en ne leur 
fant de la paroisse et ancien élè-| m'sdemoirelles A, Dubuc et E. | refusant rien qui leur fait plaisfr. 


d'hui curé de la belle paroisse del! ; E. Bleau et R. Bleau ; E. Du- |risson et madame Lacost., doyen- 


Après avoir remarqué avec Somerset où il déploie ses beaux|Puc et L. de Montigny. L'a-|nes des élèves du couvent pour 


une joie non dissimulée que; talents. Son discours a été une| dresse fut lue par Mile E. Bélan- | leur zèle à aider à faire de ces 
Qu'un “fou turieux” se pâme | l’Angleterse n'a plus assez de 


quelquefois de colère à la vue | matelots pour fournir les équips. 


vraie piêce d'éloquence. L'ora-[8er- Pièce comique; Mlle D. fêtes un succès aussi heureux, 
teur a été éloquent et a su attirer| Gagnon et É. Bleau. nt Linie Fe pohes: st n'ou- 
les larmes de plus d'un, lorsqu'il I y eut un ravië tit tabl rad all polie se 
a rappelé les premières pro de bébés annoncée D corime = pi y sr à gr +454 P sf 
qu'il avait prises au couvent futures élèves du Coëvent de sf belles s. Depuis, l'âme 
pour se protéger contre les dan. Sainte-Anne qui fat rappelé. Ma- x yes one … cou- 
gers du monde, et quand il s’est dame Shunke annonça chaque vent ont en l'heureuse idée de 
tourné vers son parrain. M, le numéro de la séance “2 faire: chanter d , 
Cuté, et a parlé avec émotion des ï : AL à PR TT es 
, Ii nous plaît de dire.quelque | pour les âmes des élèves défan- 
chose de ln sollicitude.ét du déÎtes. Les fleurs naturelles ont 
vouement incessant de M. le cu'|été prises du magnifique jardin 
ré. ; de fleurs de M. Vézina Benoit, 
En parlant de la fondation du “CoMMuNIQUuÉ.” 
courent, j'ai oublié de dife que : 
cette vénérable institution a! Les villégiatures se f:rment 
donné deux prêtres à l'église : | partout rs on png 
MM L. Gonzague Bélanger, pre- Lance Win se pos sh . 
mier prê're né dans le diocèse et Lek: on she ee he vs ia 
2 -|tie de leur joyeuse anitnation de 
I, neven du Curé, et 33 religieu- l'été. 


ses pleives de dévouement dis- nr 
persées çà et là au bien des#mes. NAISSANCE 


cette le 6 courant, la femme de 
pour leur diplôme de troisième, PO he ge Ag 
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“]Jz sus DE PLUS EX PLUS CONTENT DE mox MAGNET, elle zcue- 
NE ane PLUS GRANDE QUANTITE EN TOURNANT AUSSI FACILEMENT 


ADUER: ne maison. Si- 
tnstion locale Sodreser à À. qu''éntrefois, et me COUTE #55 de moins que ce que mon VOISIX A ts 
Gaarin. n PAYE pour chabger sa PETITE MACHINE contre une grande ; ls sienne Card Lien, Now-Tart à Le 
PE qd mp | er n'était pes un MAGNET et il « dû CHANGER TOUTE LA MACHINE.” RSR ET 
ral de 19 ectcbre. « De 
—A LOUER: une saison eur . À C. OC. Diofonbechor de Hawkouville,Ont., nous écrit le 6 juin 1907. san Er ET 
ls rne 15; « Fa 
ri T Besulien. en 50 d'osenge pes œusts de tout F + Depuis 8 AXS, je me sers d'une MAGNET dans ma laiterie. Rs —— 19 Sur. 
È Haut de maison à louer.non- |ce qui peut procurer le confort: 9 Elle ne manque jamais la erème, ne COUTE RIEN EN REPARATIONS, americen Line, New Y 
S ___ enlève tonte la crème et se rOURNE FACILEMENT. J'aime le surrorT & 
Le ccdog pe te 7 ja santé, ls culture int rs Set ; . e 
adresser su rue et morsle de nos populations DOUBLE La 
sn agricoles. Un eufant montre-t-il + Comme je voulais acheter une plus grande machine, j'étais con- Re RR 1 ot 
—Habits de messieursi pressés quelque ité, de suite on le tent de constater que je n'avais pas besoin de changer et que je pou- o Rue Aulneau K ‘ 2 Sept. 
et réparés à prix réduits <hez | dirige sur le ville ; et ce sont les vais «augmenter la capacité de mon MAGNET pour quelques piastres, en arrière de la « Northern Bank” De D qq 3 0e 
Mme Renaud. No. 121 rue Mas-| jets inférieurs qui souvent mn ce que je fis et ls machine va très bien. ST._BONIFACE, MAN." RE ER 
pe Rresi est à se faire cons- pe Ps à So la Rappelez-vous qu'un MAGNET' ne s'use pas en cinquante ans. Argent à prêter, lots de tous prix à ven- Pour pins d'iniemetions s'odreeur de 
| On - 7 es ‘= UT. dre aux conditions des 
| ere D os on Por De one de Tags: | The Petrie Manufätturing Co. Limited - | ae 
Î ge M. Félix Oottonier en est le| PPT UE ère ses mail. e . mes à Chenbee 107, À BD 
contracteur. leurs facteurs de succès Et WINNIPEG, Max. ST JOBN, N.B. HAMILTON, Onr. roommandé par les médecins comme uns Tel. 5500. Wisnioes Las. 
: —ON demande s acheter 0 | ouriant, si on s'attachait plus à Centre de Dictribution pour l'Ouest Paul Renaud 
cheval pour express. S'adresser . 
SRE Mormasdie, Aveuue|le terre, les villes os trouve | LEGINA Saex CALGARY, Aura. VICTORIA, VANOOUVER, B C AVIS ABS Ceteus 


BLOC DE L'HOTEL QUEBEC 


Provencher. * e TS _ _— = = 
Tan à tn, ue aa [ne dd nl J'avais essayé de tous les remèdes imaginables pat 


s'adrosser à MM. Berñier, Knott | °®° pain et qui acquerrait vite. 


TOR me Fur à Sent nu et tous avaient misérablement échoué Sections à Jan lnpairs| Jos. DuPAS 
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_ an r- 
F à re quiribne pas, | mm RL NPA PR Tables de Poo! 
! blication d'un feuilleton très polos ml-numern vas à rer 8e ET RESTAURANT 

: . . : vost deviendront des 

E nn ee Cité de Saint-Boniface|  Loué soit le jour où j'ai reçu la première boîte de  |s=.tu: Fe ae Ton 60 D | OUVERT à roUTSS vas 

== | re un bicycle (Ha°v- — prochain. PRE NEO 
cle) presque neaf à bon marché | CONSTRUCTION DE TROTUIR Pilules Rouges qui m'ont guérie.—Le Beau ASS jee taime be rés J P el 
Ë comptant. ressei an | nn | dans les livres des agents des provinces de : . 
Î 0. 283 Portage Avsone Win- Frs on “ ere de h Gu Mal a été terrassé. hrmgdeg Er le temps a ête très court de- . J 
i nipeg. D RE  roumee este mes puis que l'acte a été passé pour transfèrer D.D.S-DENTISTE, 


tionné à moins qu'il s’en soit empêché par 


ia récuption d'une pétition telle que ci- impairs du bureaux principal à Ottawa aux| No. 5864, Rue Mais, Winnipeg 


_M.8. R. Poalin, du Trans- bureaux locaux, il peut arriver que le trans- 


; continental, a loué la maison rt chanies rie Sn loutes les selodiés de la SP ai lu ne ï ut arrive = _ rt 
Lév , coin de a trottoir -n marier de pin de 5 pieds : , epuis celles ( NS Je amp s mere RISTIE, 
! rue me et de la | pouc-s de largeur, sur le côté est de la pars : ver grid a ahov a ce go ou le transfer d'un de section ne sèra Coiu des rues Main et James! 
venue rue SL Joseph, entr: la rue Bertrand et la ppen : té, jusquà pas completé, l'application sera acceptée| La population san 
rue du Collège. rue B rry, plan 692 St Buniface. Coût éclatent au retour d'âge, tiennent à la vigueur et à mais sera Mons ve Pate OURS pulatio française C toujours 
qui s en oçcu Ton ei ne ailan 


approumatif $135.85. la qualité du sang. 
—M. George Joval à vendu | L, Ci émetira des débentures d'amé- Êlles proviennent toutes de l'état plus ou moins 
n atelier de barbier sur la rue | ioration locale jusqu'à ua mo tant sufli- avancé d’anémie des organes essentiels. 
Dumeniis, M. Joyal est'occupé | ne ouvre org md On + tellement dit et répété que le remède 
comme avent français à la com- | nullement pre. ge dog vers classique de l’anémie était le fer, que tout le monde 
pagnie d'assurance, la Federal. 4° #gaie et uviforme sur ies propriétés prend du fer à tout propos et hors de propos. 
F de, ayaut frontsu la partie de la rue sur la- Quelques-unes des femmes ont recours au mode 
—Le congé dre e- mat | quelle sera fait le dit troltoir jusquà un le plus simple d'absorption du fer; elles prennent de 
s'est passé comme - 


- N. 
Comme il a été impossible de fournir aux ’oubliez place 
agents des copies des records des sections gi _. & 


Lan tente Panne Ju) 18h sr Mon, imiter 
TAUX 


REDUITS 
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plication pour une entrée sur une section À 
nombre impair de faire leur application en 
personne au bureau des Terres du Domi- 
nion et non a un sous-agent. 


: | montent s fi-an€ pour payer l'inlerit et l'eau de cloys, c'est-à-dire absorbent de l'eau dans Les applications pour les sections à nom- 


creer un fonds d'amo:ussement ponr étein- 


piques-niqnes, exc S, Va- | üre les dites isbentures en sept années, uelle on a laissé rouiller des clous. bre pair s'adresseront comme d'habitude 
riées, théâtre. La: temnérature | l'intérêt devant à r« calculé à cinq pour »C'est la méthode primitive! au sous-agent des terres. , 
cent par an sur la deu» créée et à quatre On boit ainsi de la rouille, c'est-à-dire du carbo- Wingipeg 19 août 1908,  , D ETE 


n Labor day. 
était superbe pour u day pour cent par an sur le placement du fonds nate de fer. 3. W. GREENWAY. Billets de TRENTE JOURS et de 


; d'amortissement, + A : 
_-Le nouveau buréau de poste | Et à moi da mois à compter Mais le résultat n’est pas toujours favorable et SAISON sont maintenant en vente pour 
de Winnipeg, Avenne dw Portage | de la pubicsuon de ct avis, les Nr obris. cela pour une raison bien simple, c'est qu’il n’y 4 Commissaire des l'erres du Dominion. tous endroits Est des Grands ë 
La bôtisse qui an |tires de is propriété réelle affectée repré- pas une anémie, mais des anémies ; c'est-à-dire dans le Canaija, ainsi que les Etats 
est onver!. tu sentant au moins les trois cinquièmss en 4 ; , : de la Nouvelle Angleterre. 
servi d'hôtel des postes jusqu'à | valeur de la dite propristé réelle, ne pêti- ge on sont secondaires à d'autres maladies. pag GAS A 
hier sera livré auydépartement | tiynnent le Conseil à l'encontre de cet ou- fer, qui convient bien à la véritable anémie, est go et la Compagnie du GRAND TRON rh 
Fa d mg a vrags et de la cotisation-requise pour en plutôt nuisible aux fausses anémies, aux anémies gr cg À mt 
e la douane. payer le coût, la gd Cué de gras secondaires, provenant d’autres maladies. Company, Sarnia by re À en, 4 
M. T. Pelletier qui était mn- | ms le dit Wravail et à prélever une On a cherché d’autres remèdes consistant, par ARRETS Billets 
lade denuis quelque temps est | taxe séciale de froniage comme ci-dgssus. “exemple, à administrer au malade justement : mu Tr gratis, via les Chutes 
bien et sera au mayasin à l'ave- St. Bon-face, 9 septemhre, 190, l'organe ou les parties d'organe qui lui manquent. ame Ÿ06. MATRARD LE Ottawa. 
nir «t continuera à acheter les {Par Ordre) 4 B COTE. C'est une méthode nouvelle qui consiste à faire mes 
roduits de la ferme au plus Seerétaire-Tresorier. prendre au patient atteint d’une maladie d’un “ À ; RE Billets pour toute Compagnie | 
k er rs rie organe, le même organe frais d’un animal: par bons soins. Soit loué le jour où j'ai écrit à la Com- Générale Transatlantique 
aut prix du marché. exemple, à donner du foie cru dans les maladies du pagtie Che Le ro pére et où re ec Agence 
—Madsme (Juge) Dubuc de . foie, du rein cru dans les maladies de reins. Onl'a reçu première boîte Rouges q 
Winnipeg a Aider mardi un thé Ces Taches qui Enlaidissent appliquée à l’anémie. m'ont guériel . A, E. DUFF 
en l'honneur de mademoiselle |} : otre visage peuvent disparaitre facile- On a voulu administrer du sang aux anémiques. En six mois, je suis s tout autre; les Agent General du Departement des Passagers 
L. Prod'homme dont :e mariage |} ment par l'usage quotidien durant quel- On a d’abord tenté d'opérer la transfusion du douleurs, l’énervement ont disparu et j'ai pu me dont ga CP 1 se à 
vee M. Antonio Béliveau aura ques minutes de la sang qui consistait en l'injection directe, dans les livrer à mes occupations habituelles. vait contutné Portage Ave., Phone 7098 
+ : . sq 64 Le beau mal a été terrassé et je suis aujoud’hui, On Parle Français 


lieu le 15 du courant. veines du malade, du sang d’un individu sain. grâce aux Pilules Rouges, la femme la plus 


Cette méthode abandonnée aujourd’hui est inutile, du monde 
car le sang injecté est immédiatement détruit dans  permettez que je vous en remercie 
les veines du malade. Tr Mme JOS MAYNARD 
Puisque le sang ne pouvait être injecté, on a pro- 3 Ash St., Nashua, N. H. N 
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JAS. DOYLE 
posé de le boire et cela se fait encore actuellement. Rév. H. LACHANCR, 


On voit encore des gens qui vont à l’abattage des -Tous les maux, toutes les souffrances, toutes les GRATIS y “cratatement À Agent Local et a l'Etranger 


animaux avaler un bol de sang frais, encore non maladies que la femme a si souvent à supporter, Le nt D à 
Snealé Lu girectement des vaisseaux de l'animal pes aux de tête, les maux de cœur, les migraines, | er STE, ne Coin des Ave Provencher et Tache 
de Fort 
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seule 


assage 
Pompadour. 


“ne nourriture merveil- 
leuse pour la p-au Ti 
rée du lait grâce à un 
procedé tout spécial et 


MM. Arseneau et Fanil ou- 
vriront le magasin qu'ils ont 
acheté de M. D. C. Cross, same- 
di le 12 courant, et continueront, 
dons la même ligne, ayec un 
assortiment complet. 


: 34 langé avec d'autre : 7 par le Rév. P, 
—L'enquête tenne vendredi DOTE éoisues récieux la qu'on égorge. Nombre de gens se répugnent à Jes névralgies, les vertiges, les couleurs pâles, les Wayne, Ind., depuis 1876, 
 . Lambert au sujet |] CR“ME PUMPA DOUR nourri lu peau. cette besogne et ils ont raison, car le bénéfice n'est noste Le Ps in tristesse, de mélancolie, 2 pra rer En ios ei Art D ST. BontrACE. 
LEA mort du nommé Nichols a |} rent es saut «4 entre de PAR PE pas bien grand. de découragement, de faiblesse ; toutes les difficultés pa rente ces es pharmaciens, A Shell, 
cor.firmé l'opinion que le public || ha, ne mob On a essayé aussi de faire avaler aux malades de qu'elle a si souvent pour traverser les périodes plus pour #00 SA. Lois. r Soi Tinuse - LU. Méste 
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erdiet : mort-par suicide Elle developpe le buste les globules rouges. Mais ça ne fait pas grand’ d’autre source que le beau mal et ses TELEPHONE 529 
verdict : pa : talon de DS chose, cependant c’est moins repoussant que la inévitables, la faiblesse du sang, la faiblesse des 
Lu r le Grand-Vicaire a. dé N tre livret gratuit contient des Ins- méthode précédente. nerfs, du cœur et la faiblesse générale. Le premier STANDARD PLUMBING CON 
Psion a OR À coupe Dore gr re Malgré tous ces essais multiples, on en revient So d'une qe ir Non Cerise LR pc À y 
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Cette fête sera l'occasion d'un 
. grand rassemblement catholique. 
Nous en reparlerons. 


: … tant de femmes, de jeunes filles, de jeunes mères, 
Les Pilules Rouges sont plus propres, plus faciles 4e femmes âgées, atteintes de différentes maladies M A N I ÿ < O B A aalité, une spéci jalité. 


à prendre, plus efficaces que tous les traitements qu'aucun autre remède ne Dubé subrir. 


que nous venons d'indiquer ; il n'est donc pas éton- FE à is . si ; à 
sé nant qu'elles aient 1 t i i | emmes âgées, mères jeunes filles, .00 

—Monsisar J. Ailbert Awger Mirése es aient la vogue et que rien ne vienne les prenez donc les Pilules Rouges. Quelques boîtes Par Annee an 12 Bualight Savon est supérieur aux outres * 
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t ti dimanche dernier C'est surtout pour la guérison du beau mal que p? : : : = qu'il démontre 

r, est par | der! à : Ave forces perdues, régulariser toutes les fonctions de sa grande Achetez Sun- 

ur Montréal, où il suivra un leur puissance est merveilleuse. Des milliers de re corps et rétablir ainsi très complètement Savon et suivez les directions. 
baie ce igémeuar Civil à l'Uni- témoignages en font foi et les guérisons se succèdent ,6tre organisme ébranlé, débilité némié où même 
ton PE de jour en jour. VOLE RE , os : 
versité Laval. M. Auger passe épuisé. Seülement, n’acceptez pas le ‘premier 


8 sur 10 Il ne se passe pas une journée sans que l’on signale médicament venu, car beaucoup de pharmaciens 
de nouvelles cures vraiment étonnantes, stupé- sans scrupules sont payés par des fabricants peu 


k e e e 
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ou l'autre des Hemorroides ! pas sollicités, ils sont spontanés et leur sincérité jJes Pilules Rouges % la Cie Chimique Franco- 1 ralr1ies ero 
éclate par les termes dans lesquels ils sont conçus. Américaine par un de leurs produits. Exigez donc 


visiter sa taute, religieuse daus 
la Congrégation des Dames du 
Sacré-Cœar, et ensuite il rencon- 


| par les Etats-l'nis afin d'aller 
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trera s»s anciens confières de C'est *e que dit un grand médecin, 11 | 1e p: d 
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A halte Le doc- porsoanbee, l'a tien, (roms à KES Si votre marchand n’a pas les Pilules Rouges de ma TR 
| à cinq semaines à Pa- tes me Ling e de rom. .. le hole des la Compagnie Chimique Franco-Américaine, en- Remise spéciale aux communautés reilgieuses, comm'ssaiseset 
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‘ et aussi du retour. , lettre contenant de l'argent, et vous recevrez, par le per la posicguent prompismentésstoutée, 
E — men retour de la malle, les véritables Rouges. 
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pretai à la hautrur de ma mission de publics, pour les 
Ptit Qt Pétaaine “toghs et coucin | l'élégance discrète, an an Rage P qu c me LUMBER Co. limited. 
par =. ui Hg cam paer uès douce, naturellement épriss |tre l'Angleterre et l'Allemagne. RES. ds mue CRT | Soeris Cours et Buresus, coin de 
as: … calme 1 de correction, ennemi instinc- | On ne- pouf délibérément son- |®° à souffrir .erriblemenr 1l ae a Le von Are Re Te fée à 
Le persos vraiment, onekf mislger, dit-il, à une guerre avec|"Ttit Présomptuenx de croire| on, de villes américaines et | Telephone 3625 
lui ges eusement une june fille ed FAllemagne. : Londres of Ham. (90e la Presse sensationnelle an-|contribne à la salubrité des Boite de Poste 20 
bk nds, svelte dans sa bianche Loileue pa- boarg, Brême et Hull, sans par- zlaise et allemande se souvien-|écoles et au bien-être des en FABRICANTS DE- 
Près d'elle se tenait son Bencé ; et rien des ee ce 92e ES ten. [ler d'Anvers; d'Amsterdam et de} drait de ces faits, mais les politi- co ee 2 age ee Portes et Chassis, Cadres, Moul 
qu'à les voir à côté l'un de l'autre, il ap- > F F [ques responsables ne doivent : , p° LES Bois Tournés. Toutes bdemne 
de toute évidence que jour ma. | Priret Point. Elle étuit, par caractère, | Copenhague, seraient ruinées, oliér, qui ne s'en défait pas fa- |kious interienres et antérieanes grements 366 PORTAGE AVENUE 
Lee pourrait étre rongé parmi les dar 2 gage pes re zur La me ape 2 cru 4 cilément par la 58 lise, Auteis, Prie-Dieu, etc , ae, STRELE BLOCK 
Ce ocre; dns le cadre de la Lane as mets Cned la navigation Subrét BR sine rare Lo Per -rr0 MARCHANDS DE |» me WURRIPEG. 
fentes, nneauire jeune Be répMal gaie is son existence de femme. Ses | dangereuse, non seulement pen- main d'œuvre en abondance. places SUN Se oc cmsirecthe, 
me us Es Glles ne lui avaient jamais donné nul sonei | Gint la guerre, mais longtemp® Le prix du blé varie de 90c à | ñe chaufiage, ete, ete 
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$1 10 ; c'est dire que les cultiva-|  lierre pour fondation, Chaux, Sable, Ci- 
teurs seront dans une bonne |" vories de | 
: position fiuancière d'ici à quel- Plätres, eue oc.” matériaux pour enduits, ST-BONIFACE, MAN 

mes semaines. Les marchands | Ferronueri-s pour Bétisses, Cious, Vitres, CG : 
» la campagne, les compagnies Pots, Huile, Vernis, Pinceaux, etc los de Bois 
de prêt et les fabriques d'instra- | — Toute Espèce de foiscries Fines: (ads. 


à sis et Portes « . Dos : 
ment aratoires coliectent leurs do ot Carton Darren Bois de Cor 


après Une seule arinée d’hosti 
lités augmenterait la dette na- 
tionale des deux pays de plu°| 
sieurs centaine de millions. Des 
deux côtés, des ouvriers par cen- 
taines de mille seraient sans tra- 


Pont-Aven. A otenl Li ni : | [reclamations Je l'automne. L'ar- Etant le seul Marchand de Bois Cana. 
Bt, < tournent vers Les fancés, il 7 Pa ts Doi et Madé- vail. Les vastes intérêts pu gent est déjà moins rare que du- SA FORCE EST DANS SA à py-r l Winnipog et de Saint Bo_ 

achevs drôsement: lelne: es disaient, où risat, jalouses. | merciaux des compagnies d'as- rant tout l'été. particubèrement cie /2€e du public et 
--Jouissez-en, heureuses gens, pour qui 


ent celui de mes compatrio- 


Pout Aven résiera synonyme de liu de! Fort séduisai il est vrai, ce Guy de Po. 
zann», qui, chose rare, était également ap- 
précié des hommes ei des femm:s ; des 
premiérs, parce qu'il était un très gaiant 
homme, emi aussi dévoué que camarade 
sûr ; des secondes, parce qu'avec elles il 
se montrait d'une coutaisie chevaleresque 
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ET PROVENCHER. 
Telephone 1:64 


EPICER:TS ET... 
CHAUSSURES , 


main:enant les deux 
mon commerce, 
en magasin un assortiment très varié de 


Les Rhumatismes m'avaient 
réduit à l'état de Fantôme. 


ge 2 de ve RS ait un rhu- 
maté Du Pise vous ns tite 


Le rhumatisant est le meilleur prophète du temps. 
Le rhumatisant dit: 


—Qiand il vien ‘ra! J'imagine que ce 


Cette bière est faite d’or. SONT 


ge du Manitoba et de la 
meilleure importation de 


de houblon; âge requis, em- 
bouteillée avec soin. 


: 
L] 


plissent comme un jeu des actions d'un 
témérité héroïque et folle, Mais il n'etait 
pas soldat, n'avait aucunement à faire dé 
pense de courage militatre et n'accom- 
biis sait d'autres actions que ceiles à lu’ 


autres magasins du même genoe. 
Farine, Son, Gtu et toûtes sortés 
de Grains toujours en vente. 


buéaret. Peubète que lout cols réun- | dictées par son bon plaisir. Pourtant | “J'ai mes douleurs, il va pleuvoir.” DEMANDEZ - LA PELLETIER Aus ras 
Mi 8 Josadyr es ur get risquer | sous son scepticisme se ours pr Plpés de auron (pl mi em T. e  StRonifsce. 
u ne déclaration déci‘ive Jeanne urietrès réelle et très chiute bon e Comme leurs prédictions sont rigoureusement 
mais. cœur, une puissance de dévouement qu'on on consulte volontiers les rhumatisants ; L. L. DELWEY 


n'aurait pas soupçonbée ch ce clubæam 
à qui la vie avait ioujurs ete boañe et la 
fortune complaisante. Sans qu’il eût la” 
p'ine de les gagner, c-lie-ci lui fournis 
sait, en ellet, des revenus allégrem-nt. dé- 
pousés, aussi bien à Paris, dont ii n'eût pa 

se pésser, que partout, en Fran. 
te et à l'étranger, où l'attiraisut sos curio- 
sitès d'homme très inteligent, doué - de 
£ouis artistiques très sûrs, 


ECURIE DE LOUA 
De M. Denis À ri 


161 et 163 Rue Garry | 


exactes, 
mais c’est un honneur dont ils seraient bien heureux, 
de se passer. : 
Pourtant, il n'y a pas de maladie dont on paraisse 
être aussi empressé de se croire atteint. 
bien de fois n’entend-on pasdire autour de soi : 
“Qui beur, il a attrapé un mauvais froid !”” 
La résultante de cette locution populaire est pure- 
ment et simplement une bronchite, une pleurésie, la 
tuberéulose, ce que vous voudrez, enfin! mais pas, 
comme on le croit généralement, des rhumatismes. 
Le rhumatisme que l’on appelle dans le peuple les 
estla manifestationd’'un état général mau- 


WINNIPEG MAN. 
faite. lès adieux ét à: partir ; sans quoi 
tu manqueres ton train, et lu sais que.… 
—Que je dolf vous cb+-cher à Douar- 
nenez, domicile, voiture et ls reste. Louise 
je l'assure que js ni pas b£soin que tu 
me le répèce encore, Je me sauve. Voici 
just: ment mon vehicule, qui :pproche. 
Il était pou élégant ec véhicule, une 


M, Dujardins informe +es à 


° mis et le pu. 
: : paie quil a r.que.d (htawa une megnitique 
q ll Ha 7 Pour marieges et autres cérémonies 
ep es. Và le prix énorme de cette voi- 
elle coûtera un peu plus chers que les 
aatres pour la faire sortir, 
CAPITAL AUTORISE, #4.900.008 Jd. DUJARDIN 
CAPITAL entièrement versé $2 590 000 g pd 
FONDS DE RESERVE...…. 32.000.000 D Téléphone 141. 
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tañte, conduite par un pd'e Breton à face vais. d'un déf Fe ve, plis ma 
ais, d'un défaut de nutrition et de digestion dans DIRECTEURS 

D cire Moue Le lequel, au début, le refroidissement n’a rien à voir. RE pe V. W. HORWOOD 
élégant, en write ; et Guy l'enveloppe Cela n’énlève rien, au contraire, à la gravité de Robt. Bickerdike M,P,P. V, Pres. ARCHITECTE 
d'ui éoup d'œil amusé, tandis que, dans cette affection, de cette invasion de l’économie par on. J. A. Rolland, 4. À. Vaillancourt, ’ 
son esprit, passait, fugitive, la vision du l'acide urique insuffisamment expulsé. À. Turcotte, E. H. Lemay, J. M. Wilson. | 177 Rue eDermot, Véiplcxe: 2748 
fringant attelage qu'il conduisait au Bois ‘Les douleurs que l’on éprouve dans ce cas sont M J.A. ergas! Gérant Général: + tapis 
chaque jour, à Paris. _atroces: la partie malade dévient chaude, brûlante, C. A. Giroux, - Gérant, Pläné et devis fai 

Mme Chausey répétait : la peau rouge et fuisänte se tend dans une enflure BUREAU PRINCIPAL, résidences, ésifices publios eur nie Pour 

Guy, dépéche-toi, si lu ne veux pas man- plus où moîns considérable. Lorsque le sujet garde RUE ST. JACQUES, + MONTREAr, | 4 nouvel botel-dé-vilie qe of abs 

que- le train ; ton équipage ne demande une immobilité parfaite, il ne souffre pas, mais s’il a ù à * J'ont été faits par M Horwood, 


a à nr plus fugitif mouvement, il lui Buccursales< 
sem u’on lui racle les muscles avec un fer rouge, Rue Ste Catherine Centre 
Le ad resèdé qu’on puisse appliquer dans ce cas Rue ste Catherine Est Grand % Central Hotel 
avec un succès assuré, est celui qui fera disparaître M. P. PEPIN, 16 rue Franklin, Biddeford, Me. MONTREAL } Rue Notre-Dame Ouest » 
promptement du système cet acide urique qui est la Fointe Btint-Charios WNNIPÉO, . MANITOBA. ? 
cause de tout le mal, dont la présence amène les trouver une place pour me reposer. Meisonneuve P L'HEURE ; 

douleurs; il faut un médicament qui le fera dis- Cela avait commencé par une douleur sourde monrara| Mont Royal et St. Denis # UX, Prop. 


qu'à t'emporter, Promènetoi bien à 
Douarnenez en nous atiendent Si le 
temps tse emble fort lorg en notre absence, 
va faire connaissance avec la famille que 
nous avons là-bas. | 

—Aht oui, la famille que tu nous es 
découverte à Douarnenez ! 


j soudre afin qu'il puisse être rejeté du corps. dans la jambe droite. D'abord, je n’y pris pas SL Louis, Mile End. La meilicure maison d’ 

— Découverte ! Pas le moins du mon- ‘ LR: une piastre 
del... Voyons, Guy ph Hier C'est pourquoi toute médication externe, tout Sarde, mais, peu à peu, les douleurs s’aggravèrent, Eye A Q Dr À par jour de la ville." 
ie pe a expliqué pass » bé onguent, toute pommade, tout liniment fait forcé- Imontèrent à la hanche ét attaquèrent même les Québec P.Q Trois-Rivières PQ P.8. Bonne cour et bonne étsble éà 
} x Por a | ment fausse route. reins. , Je ne pouvais plus marcher sans m'appuyer Québec St, Roch P.Q. Valieyfieid P. Q. | ‘nPection avec l'Hôtel, Et tonte acco- 
-pacnhotte ver «our leger L'intérieur doit être attaqué; c'est au siège du Sur une canne. Je n'avais plus d’appétit, je mai- | Sorel P. Q. Vankieek Hill Ont | "#l4Uon pour la vente des cheveux. 

as x ê on dé Drctaguet dit nn mal qu’il fäut porter la guerre.° grissais, je n'étais plus que le fantôme de moi-même. me Q | : Votre. R seems" 

—-Mais non, un cousin auth nique, À la egotai de Lydia E Pinkham. Cet empoïsonnement a lieu, bien entendu, avec la J'# Serie Apres cbr poudihe, eoRe RE AT SL. Jéoques l'Achtgan, P.Q. Decoration d'Eglises et d'Appartemen 
mode de tous les pays. Guy. ne plaisante | Madame Frank Emsley, de | complicité de la masse sanguine, de son torrent çir- “PPOTté le moindre ‘soulagement. C'est à ce Berthierville, P.Q. : 
pas toujours ainsi. Tu es iosuppertablst | Lindsay, Ontario, écrit à Madame | culatoire. Re apte er: a ee nie cree Moro ef Tiauville, P Q. F. D. PAMBRUN 
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suis senti mieux. A partir de la troisième boîte, bé + 0 EsTasPaexeta 4 Se. Bomipacx 
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m'importe, dit-il avec un rire insouciant j'avais bon appétit, de bonnes couleurs et mes 


raines pour les cas de rhumatisme, parce qu’elles 


Je n'ai nulle envie d'aller faire la connais. les maladies féminines. Il y avait atteignent les deux éléments de propagation de me lin : St. Pierre, Man Peinture st Polycrôme de statue 
: sance de celle estimable Douarneniste. anis rennes, je 1 l'acide urique : l'estomac qui le produit, si la nutri- ra . j'étais PAR er Ag Fr pétits Edmonton, Albertè, on de faux vois et marbiés, n Aou 
>: D'ailleurs, puisqu'il est aujourd’hui en puis distance. À la fin, je fus mise au | tion s'opère mal, et le sang qui charrie l'acide dans 4. nt ie suis en meilleure santé que je n’ai jamai Département d'épargne—Intérét au taux | pointure et vitrerie. Travaux de î | 
: i , ele médecin me dit je opération le èm } que je n ai jamais de 3 »j, par an accordé sur dépots d'épar: bâtimen 
tn sance d'une nouvelle épouse, il ne m'eu| nn D nu D Le Mn système. : été, tout cela grâce aux Pilules Moro. gné et paye aux deposant ouatre fois par en tout genre ; 
4 plus parent, non plus que ia smalah d'en Fa de ea : Les Pilules Moro sont particulièrement efficaces À “Je vous en remercie. Votre dévoué, ‘‘P. PEPIN, annee : Polissage et Vernissage dé meuble à l’a. 
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+. velle épouse. Tu iras ie voir si bon te personne rendre limpide et pour faire disparaître sans baume, = + \ : : : } voyagenrs, pa dans toutes 
4 semble, Louise, ma très aimable et tres | nouvelle. ER 0e ni compresses, sans autre régime, en un mot, tous cime he LD on edge us _ ré Poor pe says aise y pren. NO. 381 Rue ST. JEAN-BAPTISTE 
ê ble ; mais, mon Je soommente fortement à Louis les | Les accidents rhumatismaux dont on est fra pé ie fai À 4 À achat pe Fm ge < 
e sociable sœur ; mais, pour compile, qui souffrent de cu : ppé. souffrent de faiblesse et de rhumatisme, combien ewangers et VEND des “chèques sûr | Sumission sur demande s’ad 
É } laisserai cet Bscuiape, excellent, je n'en PER» Crmaest Végétal de Lydis E. Voici un certificat très concluant d'ur Canadien plus rares seraient ces gens à la figure triste, à la + re 2 Le " Te resser au 
4. doute pas . à ses malades. . | Pourlestemmesmalades | ° Bidiciord. Me, qui s'est complètement guéri du mine chancelante; combien de pauvres ouvriers re- | 4e 22" TS EN ANGLETERR ne Cr | NO 55 RUE LAVERANDRYE 
h à Fcsgrearà saine pr <ben ga FJ qe is trente ans, Le Composé rhumatisme avec les Piluies Moro: conquerraient le courage et la vigueur qui les aban- Comptoir Nabicaal d'Éscompte BOITE DE POSTE 153. 
H un + À ue V de ia E. Pinkham, “Biddeford, Me, 21 février, 1907. donnent. AGENTS EN FRANCE: Crédit Lyon. BE Re 
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&. etits chevaux, “ = . - ne EL ” t1 d' : ris, Société Généraie, Crédit Industriel et 
E : P par Den Le Depuis plus de deux ans je souffrais de rhuma- SUX. es sort le garant d'une bonne constitu- Commercial 
u à Guy regarda sa mentre : mélellés de & 16 ol tismes tellement violents que j'avais perdu tout ti0n, ce qui assure toujours le bien-être, la joie et le , 


—Diabie ! c'est vrai, l'heure avance. En 


sex 


appétit et tout sommeil. Je ne pouvais plus bonheur. Si vous êtes faibles ou malades, quel que RO ARRs RES Dante suër 
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